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32 MORTS ET 33 BLESSES D * N S LE SECTEUR D U SERETH, 
TEL EST LE BILAN des attaques soviétiques ont été repoussées 

du dernier bombardement I 
de VaiencienneS et du Cambr éSÏS L a v i a l i o 1 1 &N«n»wfe a attaqué plusieurs gares d'approvisionnement 

ennemies dans le nord de l'Ukraine 
pouvons préciser. .eux-mêmes se tournent rem le 

istlon 
?.^"' VSTK l ^5î " s * 2 H 5 q u l 1 u" Créateur en CM heures grives. Aux 
^"t,..??in5î.n,èSîi-2'e?d.1^d! mo-'n.luna et sus autres, la fracs ne man-

Le récent 
bombardement 

du Borinage 

l'ee fut Valenciennes louera nss 
Cette attaque se produisit alors I ^ 

t e se déroulaient les cérémonies re-
.ç."uses en mémoire des victimes des! 
«cents bombardements. 
Le» projectiles sont tombée danel 

quartiers précédemment «lais-les 
1rs 

Il y a lisu d« noter que des coin 
mines ouvrières limitrophes ont et* 
également attaquées, le S mai. alors 
qu* le» obsèques des victimes des 
.-vo» précédents y étaient célébrées 

Le bilsa provisoire s étebli»*aii 
dans la soirée A l i morts et 12 p:»-

Dano uns localité voisine un pas
sant a été blessé par des oatles 
de mitrailleuse. 

Flutsetsai ccr.tnine-s ci*- mineur* 
fouillent les decomores ou d autres 
victimes se" trouvent eucore enseve-
l.es. 

92 morts et 200 blessés 
dais l'arrondissement 

de Valeacieimes 
Lé bilsn provisoire ries victimes 

pour l'arrondissement de Va'.encten-
ne» sst actuellement ce 9i morts 
et 200 blessés. 

Dais le Cambresis 

a fait de Mabrenses victimes 
Mons. S — Le bilan du tragique 

bombardement nocturne qui eut 
lieu su Borinage dans la nuit de 
lundi a mardi est fort éloquent : 
A St-OWslain. on sait que la ville 
a terriblement souffert et qu'outre 
d Innombrables habitations détrul-

ou inhabitables, on compte hé
las de nombreux cadavres 

D'après le première estimation. 
i relevé une quarantaine de morts 

«ans compter que d'autres person-
es qui avalent cherché refuge dans 

les csves et abris sont toujours en-
seve.ies sous les décombres. 

A Hornu. village également éprou
vé. 11 n'y s pas bien longtemps pér 
les bombardements aérisus. on 
compte à nouveau une vingtaine de! 
morts. 

Quartier général du Fusrvrer, s. — Le Haut Commandement de l'armée allemands communiqua : 
Prés de Aebestepel. des svion» 4a batailla allemand» ont attaqua des pasitiens «rartillérM ennemies «l 

anéanti M battsnea a salves. I n sembsts aériens, des ohasseurs «ni descendu 14 appareils ennemis st Isa aviens 
d* batailla IS autres. Au oeurs de cea epsratien», le lieutenant Lambert t'est fe neuvssu partisuhsrement dis
tingua. A l'Est du Sereth 'ounuin, les bolehevistss ont attaqué pendant tsuts la journée sur un Iront étreil 
st en vaguas serrées. Avss l'appui ds lermatlens d'avions ds batailla allsmsndt st roumains ils ont été rapetis
ses su oeurs ds durs combats st ont perdu de nombreux chars. 

La nuit dernière, dé puiaaants contingente d'avions ds oombat snnsmis ent sttaqué plusieurs gare» 
d'apprevieionnsmsnt soviétiques dans ls Nord ds l'Ukraine. 

meurtrières psrticuli» sont sffsndrées 
rement élevées. 

En Itahs, on ns signala auouns importants opération hormis uns intenta activité ds r»conn»i»ssnc« t t 
do troupss dé ehoe. 

La nuit dernière, uns sstsi laibla formation do bombardiers a Jeté dos tombes sxplssivts t t incindisire» 
sur ls territoire ds la ville de Budaoeit. Quatre dss appareil» aaaaillanta snt été détruits. 

Pendant la isumeé d'hier, au cour» d incursions d'appareils nord-américain» au.dsssu» dès territoire» 
occupée do l'Ouest et du Nord-Ouest de l'Allemsgns, onze appareils ont été abattus. 

La nuit dernière, quslquss appareils britanniques snt |sté des bombes dans lé seeteur de Cologne et 
ds Mannheim-

«En liant le sort de la France 
à celui de l'Europe, 

je travaille pour mon propre pays » 
DÉCLARE M. MARCEL D É A T 

Psrls, S. — Au cours d'un déjeu-ipour mol depuis 1MO. aussi al-Ja 
, ,ner que l'Association ds ls presse i lié le sort de la Franco A celui de 

•>. ,allemande a Pana a offert en Vrton-| l'Europe et je sais que, co laïaant, 
••|neur de M. Marcel Déet et de ses Je travaille aussi pour mon propre 

| collaborateurs, ls ministre secrétaire* pays L'Europe vaincra et nos deux 
! d'Etat su Travail et A la Solidarité ; peuples sont faits pour sa compléter 
nationale â prononcé une allocution.| réciproquement avec leurs qualités. 

, ( En dépit de toutes lss difficul-i a Les années pénibles de la collâ
tes nèee de la guerre, a dit notam- boration franco-allemande que nous 
ment M. Marcel Oéat, la collabora-1 avons vécues au cours de la lutta, 
tlon entre Allemands et Prançaiaicompteront plus tsrd parmi les plus 
s'est intensifiée au cours dss quatreibelles de notre existence justement 
dernières snnées. C'est h\, après tout.lparce que la décision ne s'est pss 
un résultat qui compte, csr 11 a encore produite. Je oust suast con-
contiibué A la compréhension des riant en 1944 qu'en 1MO, même plus, 
deux peuplée et 11 continue d'y eon-jcar Je connais mieux la puissance 
tribuer J» crois qus la presse si de l'Allemagne 
aidé, dans une proportion notable.i » je voudrais qui! y ait toujours 
a sttelndre ce but. le» représentante' piue de Français qui se Joignent A 

«Hvous, et moi-même, si jetais plus 
i jeune. J'aurais volontiers endo 
l'i 

de la presse allemande ayant expll-1 voua. 
que la France A leurs compal 
st les Journalistes français ayant l'uniforme feldgrau -des volontaires 

Une alerte qui dura 
heures s été Connèe 
tin dans une grande 
orésts 

Vert 

pl'is de deuJ 
vendredi ma-
ville du C'a m 

15 des bombes ont été 
lancées et plusieurs projectiles i 
tombes dsns les quartiers a peu de 
distance du centre de ia vi.le. cau
sant des degèts a de iiuiuureux im
meubles. 

Plusieurs foyers d incendie ont été 
auuméa Ls lutta oontre le leu se 
révéla difficile, sinon impoasiole. 
étant donné le manque d eau Im
médiatement les équipes de Défense 
issaiTs se sont anlaso au travail et 

cani un temps record, elle* réussi
rent notamment a sauver de la 
noyade deux temmee qui se trou
vaient dsns une cave inondée' Jus
que présent, on estime que le oom-
iardement de vendredi a paît 10 
morts et â blessas parmi la popula-
•on civile 

Actuellement, la ville se trouve 
privée deau. de gaz et d'électricité. 

De nombreux haoïtanta quittent 
>,ir foyer, allant chercher au loin 
le repos et la sécurité. 

NAUFRAGE 
de deux navires 

français 
au large de l'Indochine 

U N A V I O N A N G L A I S I Changhai. 5. - Le i Journal de 
A A I T D A U 1 v 1 A C V M T I c Chacghai s mande que Radio-S«u-. 
IV1I I K A l L X t L A I" \ J U LE. eon a annoncé le 4 mai dernier, lej 

Les Soviets veulent imposer 
leur suprématie politique 

définitive en Afrique du Nord ida,u ,e *"î mo,en 

Les boue* rendent les routes russes 
j impraticable» ; pour remédier à cet 
létat de choses, le» pionniers alU-\ 
\mands leur substituent de* auto-, 
i tirades en boit ; en voici un termine 
. (en bas*. (Ph. Graphopresse) i 

L'offensive soviétique 

de la LVF. ou des Waffen SS. 

D'autre» personnes ont été bles
sées : que; de Willebroeolt. me Mar
ché aux Porcs, rue de .'a Vierge i 
Noire, rue Antoine Danaaert. rue deal 
Poissonniers, rue Marché aux Grains. | 
rue Médort notamment. 

HUIT CHASSEURS ALLIÉS 
ABATTUS AU-DESSUS 

DE L'ALLEMAGNE 
Berlin. 5. — Ls D.NJ3. apprend 

U n b i l a n q u * C*M formations de bombardiers 
. qui. sous ls protection de chasseurs 

suite du bombardement de „ , , «urvolé dans ls matinée du * 
vendredi, on a dénombre 30 morts M a l „ t e m t o l r e hollsndsi» ont re-
et une vingtaine de blesse» brousse chemin event d'avoir atteint 

Cinquante maisons ont été; detru- , , frontière occidentale du Reich. Aux ^ , u . Z * Ht,.r ,1 3M rtmn?MuV dernière» nouvelles, aucune bombe qu. de ts grande cite du Cambresis la>a é t é ] e t # e a u e i q u e . engagements 
O") MÎÏDT6 rtAklC IIUC Vil 1V ' aériens ont eu lieu au-dessus du 
CO MUnlo UftHj UltL VILLL nord-ouest de i Allemagne avec des 

. . . . ...»....#,•„ | chasseurs sméricams A long rayon 
DU DOUrVlSlS |d action qui avaient devancé " 

E N P L E I N B R U X E L L E S ' ' ^ ^ V ^ X ^ t & x ^ T t \ % ^ V i C h * ' » • - * » - Araglo-Ainerl-.de» Autorité. dissidentes avant mê-
endredl mat.n. un avion de chaa- v l r e d e ti»m»Dort « Sots» s au lan,eic a m* , e t i e * SovicU «ont. A l'heure [tôt lTentree en «ueme de» EtatJ-

. angiaui. voient A basse altltude.|de i. côte de lIr«Vichine L'aviîo'*0'11611*' e n concurrence pour im-Uma, mai» aujourd'hui 11» ae trou-

11 / ^ ^ e ^ t „ ^ « n e 1 C l l r u S . ^ o A * | r 4 ^ U c ^ % t ^ U " C d ^ ï n"\ San. doute, le. AinencAin. o n t - I l s l ï ^ S ^ . u T n ' X n l S S S f 
is fne stationnait devant i ne bou- aurait que quelque» ssjnrivanui. Devoulu les premiers etaolir leur do-iJJTr,î r?î "i , . " ^ " « r ? i^Slîfi" 
iene Sept personnes ont été bles-lplu» «triples détail» au sujet destination, puisque le Lieutenant-!*?.""• ?.ref?iTr I?*2£Lml!2T* 

eéee. On craint pour la vie de l'unejeause. du naulrage n'ont pas été Colonel MUler avait déjà été déié-lSJ.Ï If. lAU- m 

dentre elles. A i m w ,„,,» n.r « n rwi .« , , i - i , -n . . m r i . , " ' ^ Q l 

est entrée 
dans une nouvelle phase 

Les milieux militaire, berlinoi» 
font remartiuer que l'off?n»ive «o-
viétlque AU Sereito moyen, vient 
d'entrer dans une poase nouvelle 
du tait que l'ennemi « raccourci 
son front d'attaque, vraisemblabie-
mem A la suite des pertes extxaor-

U vinte à Paris 
du Maréchal Pétaa 

M Marcel Oéat a, ensuite, attri
bué un sens positif A ls visite du 
maréchal Pétain dans la capitale de 
la France. 

e En réalité, a déclaré le minis
tre, les deux zones de ls France sont! 
maintenant bien mises su dispason 
Les bombes anglo-américaines tom
bent d'sllleurs sans discrimination; 

U par .«i oouvememW . ^ | S / C ^ ^ î ^ / Ç i r S S S W £ t ^ T Ï Ï 5 Le Commandant 

Léo équipes de secours et Ééè»: 
ment op*rant_ dans le ouai-ner 

txnnbardiers ennemis. Selon des ln-
e-iformations enoore fragmentaires, au 
H- , moins huit appareils de chasse en-

n.str* de la Porte de Lille eut dè-!nemis ont été abattus 
gagé deux nouveaux corps ues dé
combres. 

Par ailleurs, troi» victimes oit euc-
combo des suites de leurs blessure», 
ce qui porte A 23 le nombre >1e mon» 
pour la ville de Doua.. 

B U D A P E S T 
S O U S LES B O M B E S 

Dans l'Aisne 
Budapest, 5. — La nuit derniéTe. 

des avions terroristes anglo-améri-
sains ont bombardé 

nennes dissidente» sur le modèle d e h w secteur» Est et Ouest du champ 
1 aviation soviétique ? d e bataille, au Nord-Oue»t de Tar-

Dan» ls dermer bulletin de I gul-Prume. et au " 
« France UJUS.S. s, Marc Rucari.lfeg Bolcaevist 

300.000 hommes 
de troupes français 
massés à la frontière nord 

Saigon. 4. — L'Agence Domei an-
r des Allemande et des Français i nonce que les autorites françaises! 

responsables en Ir.dochine ont ras
semble dan. le Konarur-Sj et te 
Yunnan plu. de 300.000 hommes 
afin de faire face A une menace 
éventuelle de» troupes de Tchoung-
Kinsr. Déjà 100000 hommes sont 
cantonnés dan» la ligne e Petaio > 
qui s'étend de Langaon à Lackay en 

Co fiilt oaV évident passant par Dongdan. Kaolan et 
.Hagiang 

5 | Aucune offensive n'a été lancée 
dan. ce secteur, mais l'enr.eml y a 
concentre un grand nombre de 
troupe». 

Français que sur 
puisque évidemment il y s ici plue 
de Français que d'Allemands. Peut-
être ne sufffra-t-tl plus que d'un 
effort de guerre anglo-américain re
lativement réduit pour que le peu
ple françala s'aperçoive de plus en 
plus que la Franco os trouve vrai
ment en Europe et partsge le sort 
du contlnsnt. ~ 

îâg^.^LleB Chef de la marine UNE CONDAMNATION A MORT 
- sont limites a 

japonaise 
tué à l'ennemi 

A LYON 
Lyon. S — Comparaissant hier de
nt la Cour martiale française de 

Êrésident du Comité des Affairesi^eg attaque» de diversion et a oes 
tranarère» de l'Assemblée dia»i-|0perat, lons visant A Immobiliser les 

dente, vient de publier une étude ; troupes du Reich tandis que le 
consacre* aux rapports avec l'Union ! commandement rouée lançait la 

^ T u T r ^ o m ^ . 1 ^ ^ TOtip. , - Le commandant e n ; ^ S m t é A m o ^ e t ^ è S a t e r r i n l 

me que des négociation, doivent ' .^one de^»mbat Le 3e Jour oe ' o l c e d e s*» devoirs de soldat en pre-
maihtenant étire engagées pour {? fi " ' l e s ja îjehevutetj n'ont ! m l e r e u « n e * * communiqué du 
conclure avec l'U.B^.S. outre une.iïL,T„^l rte. blinde* nue sur îe'quArtier général impérial déclare : 
entente diplomatique, des accords i S,iT,t c,-nrT«i d. a hailUe mil « « L'amiral Mineichi Koga, comman. 
mUitAire». ^ameur^ iS c a r ^ t é r ? ^ o ^ i â ^ant en chef de touttjjto. forces 

L'opJMon publique espagnole., t,re. De rnétrie que les Joiat» .sasÉcty ; navales ^JPPS11,*.e" . " J ^ l A ^ 
émue de cette «olution. manifesté|dents. le. croupes alietnandea « |P° 8 j* «" f f * ™ ^ ^ n

I I ^ e n t "" 
'une inquiétude que traduit dan. de : roumaines ont procédé A d'énerel-i'J <"*•••" »,r

1'0™ ™ , "VTmirïï 
nombreux commentaires la prea-e ques contre-attaque» AUX » « » » » » i v t « l ^ ^ ° ^ ^ r

h . T g J î c è ^ e .tTà^fl politique du c Ow^ttaU »; "M. Dii-
?e_^^d,_e^dS;-?5^e

J
1en«-„91e? t:<l«:t*«« ce qui n'a pas « « u r e m e n t i 3 ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ C t 

..NOUS DÉTRUIRONS 
L'ANGLETIRRE » 

déclare M «ifroer sSa t t ip i 
"LluViraî' Bucare*}. 3. — L* corToa»pc«d»mt, 

ainsi que la c Solldaridad Naclo-1 permis de verrouiller toute» le» pé 
relate un qu'il 

, ^ r. - » . ~ ~ ™ . » '"yiv-iparmn ae verrouauer luutea ies> pe-.Tnvnrte nui était commandant en a v c t u n ouicter ameuqiw pruon-
nal • éent riotamment : « Le bol-|netration« locale» mai» de nettoyer11£?£ îifbWnAvsUede Yokciuka aier e t 0"1 »* , oa l u i - détaootre 
chevisme menace maintenant notre ! également le système défensif de»^"el £mo)a!eé MrranilAl^Zensîo'*»0* I**11' «WAtion dangemis» 
t Mare Nostrum » et nous s»voM!éWfnentB ennemia qui s'y étaient. v ' h S a g 1 Angleterre s'eo* placée par sa po-
déja par expérience, noua autres (infiltres. LA ligne de front de mé-l 
espagnols, combien son extirpationim« que le» position» avancées ont| 
peut être douloureuse >. 

Une quarantaine de bombardiers:, 
anglo-américains ont jeté Ces bom-|' 
bes sur une ville de l'Aisne. Les 1 
projectuos sont tombés aussi sur le 
pa.slble et gai quartier des Champs-
(ivsees Une trentaine d'immeubles 
rr.it été complètement détru.is et de | 
nombreux autres lortement endom
magea Un milneureux jeune hom-
me, Dernanet Frantz. 17 ans. demeu-j 
raat ec ses psrents S Hirson. rue 
Brisset qui passait dans 1 avenue 
des Champs-Elysées au moment du 
Iionbardemcnt. lut tué net. Il ap
partenait A une nombreuse famille 
de 10 entants. Jusqu'ici, il ny 
pas d'autre décès de signa.e. mais 
quelques personnes sont signalées 
disparues. On connaît plusieurs bles
sés, certaine grièvement. 

FUNÉRAILLES 
DANS LA RÉGION LILLOISE 

ACTES DE BANDITISME 
i ara riuimica imi. CIC i«ultl*cca, nun fjui I A r» Ange piUSlClirs IOIS QO t/rtivij • SOSOrSOSi 

ers habités de la oapitsle bon-, la mer mais par Veau douce des rivières pour éviter que les terres ne < < rnnt l*é* -> tn iT l l l lP l i rS Irnai» est restée finaleanent en pos-i SAintr*au»ntln. 5- — Sou. la 
soien-f rendues stériles par les dépôts de sel. (Ph. Siphol.l **** a-wasaasi i v i p u i v u i o session de» troupe» ailemande» étinace de leur» arme», deux bai 

Pour renforcer la défense contre les essai d'invasion d"J Anglo-
noïjvêau des Américains, certaines régions des Flandres ont été inondées, non par 

pu être maintenues. La bataille 
fait rage autour d'une colline assez! 

•élevée, dette position importante ai 
changé plusieurs fol* de mains 

itique actuelle. Lorsque nous au
rons vaincu 1 AUemagne, a déclare 
.sans détour l'officier soviétique, 
nous commencerons la guerre con
tre l'Angleterre et réduirons ce 
pays A merci. L'Angleterre est an 

me pays de vieilles traditions qui ne 
bandits pourraient que trouber une revolu-

Ssmedi ont ele célébrées iee fu-
r.ere.lics dea victimes du bomi 
demsni du • mai en prèeen c dune 
.issietance très nombreuse SS uans la 
cour de i hôpital. 

Parmi iee personnalités ou notait 
ia présence de M. Frantz. secrétai-
rs géoérsl de la Préfecture du Nord. 
uéleguè du Préfet. l'Admlnistacion 
et le Conseil municipal ainsi que les 
déléguée dés corps constitués et de 

Oombert. secrétaire e.rerel. 
'.ne déiégstlon dss sepeurs-oouipioro 
et de la police ainsi qu'une cou
ronna. On notait également la pré-
eence dea maires de Roubaix et 
riss communes environnantes. La cé-
«monie rellgisuse fut célébrée en 

plein sir par ai. l'abbé Ueua.lleui 
Après les discours prononcés par 

M. oornler. premier -.djoim et M. 
Frsnta les corps furent conduits au 
e. métiers. 

Le Cardinal Suhard stigmatise 
les raids terroristes 

anglo-américains 
Paris. *. — Ls Oardlnsl Sunart 

» »n, d'adresser su Clergé et aux 
f.Uèlea de son diocèse, une lettre 
pour les Inviter a la Prière H écrit 
notamment : 

t La douleur qui nous étrelnt 
nous oblige A vous adresser la pa-
i-ois. Vous savez pourquoi. La souf
france et la mort ont été semées 
sur ls dioeèes par les récentes atta
ques aériennes, et les spectacles j 
dont noua avons été témoin, lors de: 
nos visites sux paroisses sinistrées 
nous ont bouleversé ». 

Apres avoir stigmatisé les bom-
osrdememe terroristes de l'aviation j 
anglo-américaine qui font tant de 
victimes innocentée. Mgr Sunart, 
ajouta : 

« L'heure est venue ne demsnder ! 
A Dieu, avec une lartour accrue, 
qu'il change ls • csur des nommes i 
Qu'il Inspire A tous un plus grand | 
respect de la vie et de la dignité i 
humaine méconnue, héla», de dl-l 
vtn côtés et de trop de nr>ère» 

» L'heure est venue de p-:ei plus 
généreusement pour que Dieu pro
tège Péris st ls France 

» Que ceux qui croient en Dieu 
priant ovoe fol. Que les hésitants 

Une vaste opération des forces 
du maintien de l'ordre 

dans le massif du Vercors 
Dans le Lot, une formation terroriste a été dispersée 

LA PROTECTION DE L'ESPACE 
AÉRIEN SUISSE 

alliés coulés 
en 34 jours 

36 blindé» le 3e Jour de leur offen
sive Des autres secteurs du front 

•qui s'étend depuis ls Crimée Jus
qu'au centre, on ne signas» que des 
combat» locaux. 

j Berlin, 5. — En 34 jours le» for-
'matioti» d'escorte des convois mi-

Berne. 5. - Dans une longue;£-»»« .ut^mMntBM, ont perdu| 
communication de source officielle S S cMtt*wn>ilkuTS. 
suisse, on attire l'attention sur le»| Voilà le fait sur lequel on Attira 

iConditions spéciales dans lesquelles i aujourd'hui lattention dan» les<-oi—• 1~»T Jà T1VT«T» f N T ? 1 T ' A ' I * I ' T T T T r ^ T r ' 
la protection de la neutralité dejmilieux maritime berlinois. On I l Î T s t i i J _ i / \ 1 1 N 1 I J r • I • M 1 1 1 1 U L / L 

! l'espace aérien suisse doit être assu-i rappelle le communique muitsure 
réé. Il y est dit notamment : t N o officiel qui a annoncé que les sous-

:tre conduite à l'égard des avions 
qui y pénètrent n'est nullement .celle 
déterminée tout â fait unilatérale
ment par 1 un des Etats belligérants. 

Les forces du main-i II» ont chassé du village même. E f J ? ^ . ^ * o n *"" î"e.I?,MJ,iv'?n. 2 7 contre-torpuleur» « 
poursuivent avec vi-|après un combat très Apre. unê]1™*h£'™n™ ^ J i î " * ? 1

 ri"^nnSams q u i "«""I*"1 ^ 
.* ri» t.rrrTùm» d » hinri. ri. « n o t ^ ^ i , .rmr, . .« °"8 l e s moyens défensifs doivent|o> convois anglais ont 

Vichy. 5. — 
ien de l'ordre 

gueur des actes de terrorisme desjbande de quatre-vingt 
oandits communistes 

marins allemand, ont coulé. A eux 
f cul», au cours des 4 premiers Jour» 
de mai. huit contre-torpilleur, amé
ricains Au cours du mol. d'avril. 

anglo-arneri-
protectaon 

anglais ont été coules 

DES BRITANNIQUES 
Le commissaire A l'Intérieur.,mouvement de résistance en Pran 

Dastier de la Vigerie. qui vient de ce. En outre, le» Alliés n'appuient 
rentrer de Londres, a fait dea decUv- nullement le mouvement de « libé
rations extrêmement pessimiste» au | ration ». Le Oomite d'Alger est pé 

Marly-Oornont. un millier de feull- dent que l'Angleterre ne renoncera 
les de ravitaillement. A Coucy-le-'pas A «a structure csvpitaliste. Le 
Château, toutes les feuille, d'au- capital est sa seule matière pre-
mentation de la commune ont dis- mière La Grande-Bretagne n'a pas 
paru dans le» rnemes conditions. d autre, maueres premières et son 

agriculture est nettement insuffi
sante. Dans le monde de demain, il 
n'existera plu» que deux puissan
ces dominantes, chacune dans leur 
hémisphère : l'Amérique et la Rus
sie. L'Angleterre ne pourrait que 
M livrer A de» intrigue» et c'est 
pourquoi nous la détruirons. 

t LA Russie, a-t-il poursuivi, A 
sacrifié Jusqu'A présent 39 million. 
de personnes dans cette guerre et 
la limite de se. sacrifice, n'est pas 
encore atteinte ». 

LE COMITE D'ALGER 

es le. diresl^mer^de^dét^ïre. ^ u s ^ T s I j e T £? p S e " t l Ï Ï Ï Ï e f S i ^ *»T "«'««%-
au mur*,* i- j . * _ , J ; _ . . _ . . ; * , ._ . !J _' W J ""'-«-i»*- »nu»-» s» ivmlt i TA /-»n..ri» hrilsnninii» TJnp ronsurp parnlle 

elle 
une 
seu-

guerre 
des nerfs. 

ava-lent en'mo>enne un équipage!communiquer p»r chiffre» avec ^ L . ? " ^ ^ ^ ^ ^ 1 ^ , 1 ^ ^ 
de 120 â 170 homme». 'représentant» A Londres et avec le1?»™68JL-JT0"^.??™ -J^lZÎ: 

cors, ou des groupes de terroriste, d'armes et d'équipement, ainsi que|A bombes ouvertes ou reconna issa-
s'étaient retranches. le drapeau de la formation terro-lblea comme volant en formations 

Après une attaque très rapide, au riste. et permettant de conclure A une ac
cours de laquelle elles ont fait preu- u . . , , tion quelconque de leur part. La 
ve des plus belles qualités militaires. Huit terroristes exécutés question a été souvent posée de sa 
elles ont occupé le plateau et se voir pourquoi nous ne faisons pas 
sont emparées d'importants dépôts La Cour Martiale Française de ; constamment patrouiller nos avions 
d'armes et de munition». Les camps;Toulouse a condamné A mort deuxigur nos frontières pour pouvoir 
tenus par l'adversaire ont été dé-' t* r r o r t- t e s fni avaient tiré sur de.l atteindre également les avions vo-
truit» et les terroristes, abandonné»! gendarmes qui les avaient interpeH lant haut et vite La réponse va de 
de leurs chefs, ainsi que cela .'estima La sentence a été aussitôt exe- soi si l'on examine les moyen. 
produit en Haute-Savoie, ont été 
dispersés ou faits prisonniers. Un 
matériel considérable a pu être saisi, 
consistant en de nombreux fusils-
mitrailleurs, fusils et mitra 

cutée. nécessaires. Pour bloquer l'espace 
lce,aérien, on ne peut attribuer A une 

pace maximum de 39 fois 30 km. A 

Un dangereux repris de j . 
qui avait grièvement blessé A S a i n t - ; ^ ' ^ ' t ! ' , ^ " * « T " ^ " J L 

fusils- Rambert. dans le Rhône, un Inspec-iP*" ™a3
rf'

m£m,d.e ^JL0.15 3 1 5 m . î 
illettes, teur de .Police. a_comparu devant la ? ^ ^ g , ^ u S ^ ^ , " « ^ 

tière est fort longue et si on veut en plusieurs tonnes de munitions.ICour Martiale Française de Lyon, 
d'explosifs, en véhicules, effets mili- Coneaincu de participation à de 
taire» et en ravitaillement. inombreux attentats et sabotages, il 

Dans le Lot, vingt-cinq francs 
gardes, venu» de Toulouse, ont dé
gagé un groupe de O.M R. qui était 
tombé dans une embuscade aux 
alentours de la localité de Cajare. 

T R È S M A L A D E , 
G A N D H I E S T LIBÉRÉ 
Les autorités britanniques ont 

décidé la mis* en liberté du Mahat
ma Gandhi dont la santé tmpire les 
(.us vive» inquiétude.. 

a été condamné A mort et exécuté 
aussitôt après. 

A Limoges, la Cour Martiale Fran
çaise a jugé cinq bandits inculpés 
de meurtre», assassinats, tentatives 
d'assassinats et de meurtres. La 
preuve a été faite que ces hommes 
avalent constitué une école de guer
re civile sous la direction de deux 
dangereux terroristes espagnols. 
Reconnus coupables, ils ont été 
condamnés A mort et passé par les 
armes. 

la barrer complètement, de sorte 
qu'une quantité extraordinairement 
importante d'avions serait nécessai
re. En outre, il est interdit A nos 
escadrilles de s'approcher, en vol 
d'accompagnement ou de poursuite. 
A plus de S km. de la frontière. 

tre-torpilleur anglo-américain a été 
torpille avec succès. Ces unités! Le Comité n'a plus le droit de 

•mmuniquer 
représentants 

FLEGME YANKEE 
ce en France étaient absolument 
insuffisante., ce qui entravait con
sidérablement l'action. 

A la fin de ses déclarations. Das
tier remarqua que les Alliée devaient 
tenir en réserve de grandes quanti 
tés de vivres si l'on voulait éviter 
une catastrophe en France. 

SAUVÉS DE L'ENUSEMENT 
PAR 3 MARINS DU CROTOY 
Abbeville. 6 — Trois nutrlri» du 

Crotoy. dans la tamrita, ayant 
aperçu des officiers allemands en 
difficulté dans une voiture amphi
bie, au miueu de sables mouvant., 
se hAtèrent de se porter A leur se
cours. La voiture, dans laquelle se 
trouvait un général, était déjA for
tement enlisée lorsque le» marins 
parvinrent A 1A dégager. Il» ont de
mandé la libération de cinq prison
niers français, qui leur a été accor
dée. 

L'A menotte est réellement bien i les avantages parce que nous ne ag-l 
loin de l Europe. La vitesse des po- t>on« pot ce que sera demain »• 
guebots et des avions a pu diminuer] Tout milliardaire yank.ee sait que 
la longueur du voyage sans réduire I ion grand-père, son père souvent.\ 

et quelquefois lui-même était 
veille un crieur de journaux, un 
cireur de bottes ou un quelconque 
subalterne. L'expérience de l'agio-

fâîJlït^ \^M,Ï ï r ^ T iiïlrï*"'* aU"conunencé"une campagne l argent », lui avait appris, s il nen i j retour du chef communiste 
connaujotf pas les termes, que lo Ci^_|r è ÏÏÏ.T 
Roche Tarpèienne était proche d»1 ^ 

UNE CAMPAGNE EN FAVEUR 
DU RETOUR DE THOREZ 

A ALGER 
Le journal communiste Liber-

la distance qui sépare le Yankee de 
l'Européen. 

Il n'y eut jamais interpénétration 
de race — pour autant qu'on puisse 
employer ce terme — d l'usage des 
citoyens des ttals-Vnis 

Lorsqu'un Européen traversait 
VAtlantique, il se rendait — d maint -_ 
que ce fut pour ses affaires - dans g } J " S i . ^ w n é n l e f résorutlon» adoptées par le» diffé-

Alger 
Le Journal publie de nombreuses 

un payr qui attisait ta curiosité pari t o ^ , i l , J , ^ n f m ^ 
sa croiissnos rapide coi»»* ce-tel,ÇiJa ^ i S î i ^ 
d'un champignon. Sur ce point, u\meme sympathique. 
n'était pas déçu, liait en dehors] Mais quand ces aventuriers 

"'Intetes S e Ï Ï a s ^ ^ a u s ^ a u l s r ^ ^ 
faire le nécessaire c afin que notre 
grand camarade Thores puisse 

lilnT nËMADruc ncCPHintlAlC d'unt recherche continuelle de la\mettent en tête de prospecter l'Eu-1prendre la ptecsqm lui revient par-
Unt UCirirlltinLUtoi ULUnAlo facilite', de la jouissance immedia«e|rope comme on exploite la pampa, ^ l e e communistes de l'Afrique du 

ÉMIGRÉS 
AUPRÈS DES ÉTATS-UNIS 

Afin d'assurer ie maximum de 
secours dans le minimum de temps, 
aux sinistrés des bombardements, 
la direction de la Défente passive 
au Ministère de l'Intérieur m équipé 
des autorails dettlnét à l'évacuation 
des blette». — Notre photo montre 
la motrice d'un te cet tratnt qui 
sont compotes de deux remorques 
et dune motrice. (Ph. Slpho). 

Stockholm, S. — Le correspon-
UVreS interdits dans les écoles,Idant londonien du t Dagens Nyhe-

ter » Annonce que le c ministre des 
Affaires étrangères » du comité po
lonais émigré de Londres s remis A 
M. Stettinius. un projet de con
vention entre l'Angleterre, l'Amé
rique et 1A Pologne, sur l'adminis
tration civile dea c territoire» polo
nais libérés ». 

M Stettinius n'a pas pris posi
tion au sujet.de ce projet. MAIS il 
s'est déclaré disposé à la soumettre 
au président Roosevelt 

Les milieux diplomatique» londo
nien» considèrent cette démarche 
polonais» comme une tentative in
directe de gagner ls sympathie dss 
Etats-Uni» dan» le conflit polono-
soviétlque toujours latent Une pri
se de position de Londres et ds 
Washington est toutefois tenue 
pour improbable. 

lycées et collèges 
Vtchy. S. — Psr texte publié ce 

msttn au c Journal officiel ». l'usage 
des livres ci-après désignés sst in
terdit dsns les écoles élémentetres 
et les classes élémentaires des lycées 
et collèges : 

• Charles Rolin » : histoire de 
i Eglise en trente leçons, classe pri
maire du second cycle (édition 
école et collège) ; t Mlraton. Fargo» 
et Chatillon » : livre ds lecture des 
écoles dé 1» montagne (éditeur : 
Délalatn) : s Mlraton, Parées et Pa
rler t : livre de lecture deo écoles 
cotlèree (éditeur : Delslaln) : s Ml-
iston. Forgea et Rigsult s : livre de 
lecture des écolo» urbaines (éditeur : 
Delalalnl i Mlraton, Saint-Forge* » : 
livre de lecture du pays noir (édi
teur : Délalatn). 

. - .'Afrique 
et d'un superconfort, l'obtervateur ce n'est ni amutant, ni curieux .'l^oi-d » L'organisation communiste 
de chez nous cherchait en ram c'est profondément antipathique- 'd'Aérer Thebessa. attaque ceux 
Vembryon dune culture propre et » On peut détruire, tout te rem-i „«, par leunTmarscsTuvre. dila-
i u n t vietntfUee*utU» spécifique- \ place.. > ^ ^ .TV^tpcsent A l'arrivé* à 
ment amorreataje. _ . _ J _ L. Po»*é «tt tans valeur pour I Alger du Grand Français MaurlCA 

Sauf pour le film l'Amérique se\tAmerialin ^ „•„ „ ) fit passé. Il,Thores. 
contentait d exploiter les gloires] D« essentiellement dans le présenta 
connues. On n'avait pas le temps de[vaVenir est pour lui un inconnu 
déceler un génie, de créer une éco-ld0nt il acceptera les coups avec une 
le ; il était plus facile de s'adresser* parfaite sérénité. Ce manque de 

le pain prétrtsion. c'est le . flegme ». des talents consacrés 
était plus certain. Le gain rapide 
était l'idéal du citoyen américain. 

Le cinéma n'était point l'excep
tion qui confirme la règle, c'était 
suivre l'impulsion nationale. On fa
briquait de toute pièce une vedette 
en usant d'un maquOXeur. d'un coif
feur, d'un couturier, d'un maître 
à 'danser bien souvent européen». 
Le chirurgien esthétique était amé
ricain et c'était le signe, bien amé
ricain et juif par surcroit, de 
l'amour dst faux et du fabrique-

Le besoin maladif de profiter ra
pidement, de jouir vite s'explique 
par la rapidité avec laquelle te fai
saient et se détruisaient les fortu
ne*, c Hdtont-nout d'en savourer 

LE DIRECTEUR DE L'ECOLE 
NATIONALE PROFESSIONNELLE 

DE V01R0N A ÉTÉ ARRÊTE 
Vichy, 6. — La police française a 

mis en état d'srrestatlon. au cour» 
de la nuit dernière. M. Parret. di
recteur de l'Ecole nAtionale profes
sionnelle <im Voiron 

Alors lorsque nout voyant cet 
flegmatiques phénomènes émettre 
la prétention de régler notre tort 
et not affairée par les mêmet pro
cédés dont ils usèrent vis-à-vis dts 
Peaux-Rouget, U est bien expli-
quable qu'avec une volonté, qui con
traste avec leur insouciance, nout 
leur disions : c Gardes vo» abat
toirs géant*, vos gratte-ciels, votre 
sheujing-gum ; nous préférons notre 
sensibilité, no* cathédrale*, no* 
poète* et nos musictea» ». 

Nout avant Vor de not Met «t dé] Amsterdam 5. — R»^k>-Lcedrss 
no» vigne* qui vaut bien le métal,annonce ou» tir Samuel Hoare mi-
qut vou* nou* avez dérobé- Intetre brltarœ-que à Madrid, est 

A LECLEROQ. ' parti pour l'Angleterre. 

Sir Sannei Hêtre i quitté 
Mereai»! pour Loiares 

A l'occasion du 1" Mai, le Maréchal 
a fait frappât une médaille pour 
récompenser le dévouement dot 
cheminots. 

Au nom du Maréchal, 1*2 mé
dailles de bronze argenté tant re-

* dé* reures dé cheminots 
tombés à leur poste, de Septembre 
1939 d Janvier 1944. et 1.077 mé
dailles de bronue sont remitet à 
des cheminots qui te sont distingué* 
par det acte* de courage. 

(Ph. Belgaprsot). 

LTX-ROI DE YOUGOSLAVIE 
MIS EN ÉCHEC 

Arnst*rdatn, ». — attestai une dops-
che Router, la Basât 
BrosnsVMm» a refusé 
louves bernent émigré yougoslave d» 
ras-roi Pierre, 
.400000 livres i 
est dépositaire pour le compte do sa 
Banque d'Etat Yougoslav». 

file:///mands
Araglo-Ainerl-.de�
rr.it
yank.ee
file:///mettent
sujet.de

